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Questions & Réponses #3 
Porter du fruit, se multiplier, manifester la vie. 

Rév. Lee Vayle 

Le 06 décembre 1997 
 
Prions! 

 
Père céleste, nous Te remercions pour Ta présence, et Seigneur, Tu as dit que si 

nous demandions quoi que ce soit en Ton nom, Tu le ferais pour nous, et nous Te 
demandons simplement d'accomplir Ta Parole, en nous aidant à avoir foi en Toi ce 
soir, afin que cette Parole soit accomplie en nous, c'est-à-dire recevoir la véritable 

instruction de la Parole de Dieu par le Saint-Esprit. 
 
Toucher nos corps, nous donner de la force, et nous aider dans toutes les mesures 

nécessaires, afin que Ton Nom soit glorifié par cette Parole, que nous connaissons 
comme l'a dit Frère Branham, apporte la plénitude absolue du Saint-Esprit à la 

stature d'un homme parfait, empilant Parole sur Parole, tandis que nous 
apprenons à nous écarter, Et que cette lumière soit libérée en nous. 

Nous Te rendons gloire, nous l’espérons, au nom de Jésus-Christ, notre Sauveur. 
Amen. 

Vous pouvez vous asseoir. 
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Maintenant, c'est la troisième question, je suppose, de la série, que nous 
commençons avec Questions et Réponses, et nous avons pris quelques questions, 
la première étant « Comment pouvez-vous savoir ou si un homme est vraiment 
un quintuple ministère ? » 

 

Et la question m'est bien sûr venue plus directement, que je ne sais pas si j'ai bien 
gérée pour mettre l'accent sur : comment pourrais-je savoir en tant qu’homme, si 

quelqu'un est un vrai quintuple ministère, et que je ne peux pas. 
 
Si vous veniez me voir et disiez : « Frère Vayle, j'aimerais que vous me parliez et me 

disiez si je suis un quintuple ministère», tout ce que je pourrais faire pour vous, ce 
serait simplement vous parler de ce qu'est un quintuple ministère. 
 

Et surtout comme le disait Frère Branham : « Si vous avez un appel, vous ne 
pouvez pas y répondre, vous pouvez vous en désister. » 
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En général, celui qui souhaite devenir ministre est déjà diacre ou ancien, car c’est 

ce qu’il désire. Et lorsqu’il aspire à cette fonction, il aspire à une fonction vraiment 
merveilleuse ; son caractère, comme l’a dit Frère Branham, doit même être 
supérieur à celui d’un ministre. 
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Maintenant vous dites : « Frère Vayle, comment est-ce possible ? » Eh bien, je suis 
content que vous ayez posé la question. 

Parce que je peux vous le dire. David était un type de roi-prophète du Seigneur 
Jésus-Christ, et c’était, au fond de lui-même, un être tout à fait épouvantable. Il ne 
l’avait pas demandé. 

Il avait été oint pour cela, et il devait le faire. Et il avait beaucoup de capacités, car 
elles lui venaient de Dieu. Mais il a outrepassé les capacités que Dieu lui avait 

données, en cédant à la chair. 

Contrairement au commandement, il a convoité la femme d’un autre homme ; il 
avait quatre cents femmes – mon Dieu, qu’est-ce qui se passait dans la tête de cet 

homme ? Puis, non seulement il a convoité, mais il a commis adultère. Pourquoi a-
t-il fait cela ? 

Soyons honnêtes ; Maintenant, vous, les hommes, vous êtes des hommes, vous les 
femmes, vous êtes des femmes. Maintenant, dites-moi pourquoi ferait-il ça ? La 

prochaine chose qu'il a tuée, c'est qu'il a tué le mari. 
 

Maintenant, dites-moi que cet homme avait du caractère ? Il y a des hommes dans 
les nations qui avaient un caractère bien supérieur. En ce qui concerne ce que 
vous regardez. 
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Je pourrais bien sûre parler à une personne et dire : « Eh bien, untel et untel », 

mais je ne pourrais jamais dire si un homme fait vraiment partie d’un quintuple 
ministère, cela ne regarde que lui et Dieu. 

 
Si un homme dit qu’il en fait partie, je réponds : « Très bien, je vous crois. » Car si 
je ne le croyais pas, il me faudrait alors découvrir comment Dieu me guide. 

 
C'est donc vraiment ce que je veux transmettre, bien sûr, si vous voulez vraiment 

savoir qui est quintuple ministère, il suffit d'aller au Livre d’Apocalypse, au premier 
âge de l'Église, ils sont arrivés et c'étaient de faux apôtres. Comment le savez-vous ? 
 

Ils ne disaient pas ce que Paul disait. Aussi simple que l'alphabet. Et souvenez-
vous qu'en plus de cela, ils ne parlent pas seulement de ce que Paul a dit, mais 
comme vous le savez, ils ont révélé la vérité de ce que Paul a dit, ils ont dû avoir 

une révélation. 
 

Oh, au fait, je vous ai dit à quel point le gnosticisme est dans le pays, non ? Eh 
bien, comme Frère Joe White me l'a dit l'autre jour, l'autre soir il était sur Internet. 
 

Et cela va vous apprendre une leçon : quittez Internet, à moins que vous ne vouliez 
le faire juste pour le plaisir. Je vous ai tout le temps dit ce qu'il y a dehors. 
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Alors le type a dit à Joe : « Oh, » il a dit : « On n'écoute plus vraiment Frère 
Branham. Nous en sommes bien au-delà. » 

 
J'ai dit : « Mon Dieu, Joe, ça a été fait il y a soixante ans avec la bande La pluie de 
l’arrière saison. Ils ont dit : « Nous n'avons pas besoin de la Bible. » 

 
C'est la même bêtise qu'ils ont faite à Frère Branham, et cette femme qui disait : « 
Bla, bla, bla. » 

 
« Femme, tais-toi et assieds-toi. » 

 
Ils ont dit : « Frère Branham, elle avait de la manne fraîche. » 
 

De l'enfer ! La sagesse venue d'en haut et la sagesse venue d'en bas, mon frère/ma 
sœur, sont deux choses différentes, mais elles peuvent se manifester 
magnifiquement. 

Je n'y connais donc absolument rien à ce qu'est le «quintuple ministère », ni à quoi 
que ce soit d'autre. Mon Dieu, je dois d'abord m'occuper de moi-même, et si je 
vous aide, tant mieux ; sinon, tant pis. 
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D'accord, la question suivante était que nous traitions la question — pas tant une 
question, mais une affirmation. Frère Branham a dit qu'Ève aurait dû produire  

Christ. 
 
Je vous ai pris le principe que je connaissais le mieux à l'époque, de l'Alpha à 

l'Oméga, que semer la semence doit produire à cent pour cent ce qu'elle contient. 
 
Donc, si je trouve quelque chose planté dans le Livre de la Genèse, et que je dise : « 

Une minute, c'est de l'avoine. » 
 

Maintenant que vous comprenez ce que je veux dire, c'est un peu allégorique. 
Juste pour illustrer. C'est de l'avoine. Mais quand j'arrive au Livre d’Apocalypse, je 
trouve son blé. Alors ce n'était pas de l'avoine ! C'était du blé ! D'accord. 

 
La parabole de Jésus. Un homme doté du talent, de l'intelligence, d'un bon champ, 
de l'argent, des domestiques, tout le tout, il sortait et semait de bonnes céréales. 

Quelques jours plus tard, le grain est remonté, et les gens sont venus : « Oh maître, 
je ne comprends pas. C'est terrible ! Tu as planté de bonnes semences là-bas, le 

champ est plein de l’ivraie ! » 
 
Et rappelez-vous, l’ivraie et le blé au premier âge se ressemblent. Je sais que c'est 

certain, comme aux États-Unis comme au Canada, ils ont eu des choses à la folie. 
 

Les avoines sauvages… oh là là, c’est un peu plus court que le vrai produit 
authentique, mais c’est beau, c’est vert, ça a l’air plein, c’est superbe… Allons, 
voyons! Il n’y a rien là-dedans. C’est sauvage ; ça en a seulement l’apparence. 
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Alors, qu'a dit le propriétaire ? « Oh, » dit-il, « allez, ne l’arrache pas, c'est ton idée. 
N’arrache rien. Laisse-la pousser jusqu'à la récolte. Puis la graine est séparée. » 
Vous voyez ? 

Et c’est exactement ce que nous examinons dans cette Parole lorsque j’ai pris de la 
Genèse à l’Apocalypse, pour vous montrer comment nous savions que cette 
semence était Christ. 

Maintenant, ce soir, je vais l’aborder d’une manière différente, et lorsque j’arriverai 

à ma conclusion en lisant un simple verset, nous commencerons à nous demander 
pourquoi tout le monde n’a pas vu ce que Frère Branham enseignait. Du moins, je 
l’espère. 

Maintenant, je ne vais pas être parfait… le tableau est ici parce que je pourrais en 

avoir besoin pour deux ou trois petites choses. Je ne sais pas vraiment si je vais en 
avoir besoin, mais au cas où, je préfère l’avoir sous la main. 
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Alors, d’accord, soyez simplement patients avec moi pendant que je lis mes notes, 

parce que je vais être très prudent. Et pour être honnête avec vous, après avoir fini 
d’écrire mes notes, je me suis rendu compte qu’il y a beaucoup de choses qui me 
venaient à l’esprit et qui étaient en réalité meilleures que mes notes. Mais je n’ai 

pas pris le temps de les réviser, alors je fais confiance à ce que j’ai mis dans mes 
notes, que j’ai rédigées là-bas dans la chambre, et je crois que le Saint-Esprit 

m’aidera à vous montrer chaque chose qui est dans mon esprit, pendant que nous 
suivons la trace de cette Parole de Dieu, afin de vous montrer qu’Ève, en réalité… 
en réalité sa semence, sous la forme définitive telle que nous la retraçons à travers 

la Bible. 
 

Alors, j’espère… et souvenez-vous que c’est Lee Vayle qui parle, parce que je n’ai 

jamais parlé à Frère Branham. Mais j’ai confiance en Celui qui m’a dit de faire les 
Sceaux de la même manière que j’avais fait les Âges de l’Église, malgré le fait que je 
lui avais dit : “Frère Branham, je ne peux pas le faire, et je ne sais pas si je le 

ferai.” 

Il a dit : “Frère Vayle, tu peux le faire, et tu le feras.” En d’autres termes, si le 
temps avançait et tout cela, j’insistais pour dire que j’aurais besoin d’une certaine 
forme de correction en moi. Il a dit : “Vous n’avez pas besoin de moi.” C’était l’idée. 

Que j’étais censé faire cela. 

Or voici la chose : tout ordre qu’un prophète donne et qui vient de Dieu, ou tout 
commandement que Dieu donne à un prophète, est accompagné de la capacité que 

Dieu lui accorde. Alors je crois que je suis capable de vous le montrer par 
l’Écriture. 
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Maintenant, vous ne vous laisserez pas égarer du simple fait que vous savez que  
Frère Branham l'a dit ; J'essaie juste de vous faire comprendre que j'ai... Souvent, 

les choses me viennent tout simplement. Je ne le demande pas, je ne mendie 
jamais, je n'emprunte plus jamais ; J'ai appris ma leçon il y a de nombreuses 
années. 

 
Et quand j'avais besoin d'aide, Dieu me l'a donné. Donc je ne veux pas faire 
d'erreurs. Alors, allons-y... vous écoutez pendant que je lis et j'essaierai de vous 

montrer aussi attentivement que possible ce qui m'intéresse. 
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Pour cela, nous allons donc revenir à la Genèse, au chapitre sur la semence, c'est-
à-dire le chapitre 1, et nous allons aborder cette question ; nous allons terminer 
dès que possible, car je ne sais pas si je serai là demain ou non. Je ne peux tout 

simplement pas vous dire comment ça va se passer. 

Mais si je suis là demain, et c'est possible, on prendra juste une autre question ou 
deux, je ne veux pas... Je dois être honnête avec vous, je suis juste complètement 

épuisé, c'est tout. 

Pendant toutes ces années, jusqu’à présent, même quand j’avais la voix enrouée et 
la gorge irritée, j’arrivais à prêcher suffisamment pour me débarrasser de ces 
problèmes ; aujourd’hui, rien que de parler un peu au téléphone avec les gens, je 

suis épuisé. Je n’y arrive tout simplement pas. 

Je vais donc faire de mon mieux, si je ne tousse pas toute la nuit – par la grâce de 
Dieu, j’espère que ce ne sera pas le cas, car Il nous donne la force. Nous allons 

simplement lire ce passage des Écritures et vous aider à lire mes notes, puis vous 
exposer notre réflexion sur ce sujet aussi clairement que possible. 

Genèse 1:26-28, que vous savez être mes versets très favoris. 
 

Genèse 1:26-27 
(26) Et Dieu dit : Faisons l’homme à notre image, selon notre ressemblance, et 

qu’ils dominent sur les poissons de la mer, et sur les volatiles de l’air, et sur le 
bétail, et sur toute la terre, et sur chaque chose qui rampe sur la terre.  
(27) Alors Dieu créa l’homme en sa propre image ;  en l’image de Dieu le créa-t-

il ;   mâle et femelle les créa-t-il.  
 

Quand vous parlez de choses rampantes, s'il vous plaît, ne pensez pas que ce sont 
ces petits serpents et ces choses qui courent partout. 
 

Ce sera les fourmis, tout ce qui rampe et rampe, ce sera des bactéries, tout ce sur 
quoi l'homme a un contrôle total dans le monde. 
 

Il n'y a rien ici sur lequel l'homme n'ait pas été donné pour avoir pouvoir et 
domination, une autorité complète. 
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Genèse 1:27-28 
(27) Alors Dieu créa l’homme en sa propre image ;  en l’image de Dieu le créa-t-
il ;   mâle et femelle les créa-t-il.  

 
(28) Et Dieu les bénit, et Dieu leur dit : Soyez féconds, et multipliez, et repeuplez la 

terre, [ Ce mot “repeupler” est une erreur de traduction, le mot juste c’est « peupler 
ou remplir»], et assujettissez-la ; et dominez sur les poissons de la mer, et sur les 

oiseaux du ciel, et sur tout être vivant qui se meut sur la terre. 
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Or, premièrement, le mot ‘féconds’ signifie ‘porter’, ‘produire du fruit’, ‘être ou 
amener à être’, ou ‘rendre fécond’. Le mot anglais ‘fruitful’ signifie ‘féconds’, il 
veut aussi dire ‘croître’ et ‘augmenter’. Le mot ‘fruit’ signifie maintenant, 
littéralement ou figurativement, ‘une branche’, et il signifie aussi ‘une 

récompense’. 

Ainsi donc, lorsque vous parlez de fruit, vous parlez d’une substance qui sort, tout 
comme le mot ‘récompense’ signifie aujourd’hui ‘gagner’. Donc quelque chose doit 

être fait afin que cela vienne à l’existence. Et tout cela est dans l’Écriture, afin que 
cela puisse être produit. 

Or, le mot ‘multiplier’, la racine principale signifie ‘augmenter’. Maintenant 
écoutez attentivement les mots. Premièrement, le mot ‘fruit’, littéralement ou 

figurativement, c’est ‘une branche’. 

Cela veut dire qu’il y a là quelque chose que vous devez avoir, et pour être fécond il 
faut produire cette chose. Et vous voyez vos arbres ; ils ont des branches, et sur 

ces branches vient une chose développée que vous appelez un fruit.  
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Or, la racine principale de ‘féconds’ signifie ‘augmenter’. Maintenant, observez. 
‘Abondance’, ‘être en autorité’, ‘élever’, ‘continuer’, ‘élargir’, ‘exceller’, cela 

signifie ‘extrêmement’, ‘être rempli de’, ‘être ou rendre grand, ou même plus 
grand, ou agir grandement’, ‘croître’, ‘entasser’, ‘augmenter’, ‘être ou donner 
ou avoir davantage en nombre’, ‘multiplier’, ‘nourrir’, cela signifie ‘plénitude’, 

cela signifie ‘amasser’, cela signifie ‘entièrement’. 

Vous avez entendu les mots. Alors commencez simplement à réfléchir avec moi 
pendant que je parcours mes notes. En mettant ensemble ces deux mots, ‘féconds’ 
et ‘multipliez’, il n’y a en réalité aucune raison de croire que cela concerne 

uniquement la procréation et le fait de remplir la terre d’innombrables êtres. 

Ainsi donc, voilà pour vos Mormons. Ils ont la doctrine de la polygamie, afin d’avoir 
10, 15, ou 100 femmes, de les rendre toutes enceintes, pour faire venir toutes ces 
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âmes que Dieu aurait là-haut prêtes à descendre. Combien pensez-vous qu’il en 
est réellement descendu ? 

10 Alors regardez ceci attentivement maintenant. Écoutez avec moi, car je n’ai pas 

terminé. Au contraire, nous trouvons la multiplication des naissances comme 
résultat de la chute dans le péché. Genèse 3:16. 

Or vous ne pouvez pas discuter avec moi, car je vous cite l’Écriture. 

Genèse 3:16  

(16) À la femme il dit : Je multiplierai grandement ta douleur [ce mot en grec 

pourrait être une conjonction ou une préposition, je ne suis pas sûr de ce qu’il est en 
hébreu, mais cela pourrait l’être : Je multiplierai grandement ta douleur, même] ta 
conception ; [et c’est vraiment vrai] c’est avec douleur que tu enfanteras des 

enfants ; et tes désirs se porteront vers ton mari, et il dominera sur toi. 

Vous pouvez voir ici même que la procréation a absolument pris un tournant du 
bien vers le mal, et qu’il y a désormais un désir intense de la part des deux parties, 

et qu’il y aura beaucoup, beaucoup, beaucoup d’enfants qui n’ont même pas leur 
place. 

Et si vous ne pensez pas que cela est juste, pourquoi donc y aura-t-il un jugement 
du Grand Trône blanc et l’anéantissement de littéralement des milliards ?   
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Alors très bien, ces mots ne peuvent absolument pas signifier une conception 
multipliée. D’accord ? Même si j’ai raison, peu importe, je n’ai pas besoin de votre 
“amen”. Est-ce que vous saisissez ce que je suis en train de dire ? 

Est-ce que vous suivez ce que je dis pendant que j’essaie de vous enseigner ce dont 

il est réellement question ? Vous avez l’air assez morose, alors dépassez cela. Si 
vous n’arrivez pas à comprendre, levez la main et dites : « Frère Vayle, je ne 

comprends toujours pas. » 

Maintenant faites-moi une faveur, je ne serai pas longtemps avec vous, alors 
essayons de parvenir à une compréhension. Et vous allez voir que j’ai raison. 
J’espère que votre silence n’est que de la révérence pour la Parole de Dieu, vous 

êtes de bonnes personnes, d’accord. 

Mais pour moi, ces mots expriment le potentiel, ou ce qui se trouve à l’intérieur du 
mâle et de la femelle que Dieu a fait paraître. De sorte que, à partir de ces plans 

spirituels intrinsèques, de ces gènes spirituels qu’ils contenaient, puisse surgir 
une race, un crédit rendu à leur Dieu et Père, manifestant leurs potentiels. 

Vous me suivez ? Vous voulez que je le relise ? Combien veulent que je le relise ? 
Allez, ne soyez pas… hé, écoutez, s’il vous plaît, ne soyez pas une bande de 
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petits… voulez-vous que je le relise pour que vous le saisissiez vraiment ? Bien, au 
moins certains d’entre vous le veulent. 

Très bien, pour votre bien alors. Vous avez beaucoup de gens autour de vous qui 

sont vraiment brillants, vous savez. Suis-je trop dur, John ? J’attire leur attention 
comme ça, n’est-ce pas ? Voyez-vous, je suis un vieil enseignant. Je suis dur 
comme pas possible… 
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Mais pour moi, ces mots — reprenons — « fruit », littéralement ou figurativement 

branche, c’est-à-dire une grande branche portant du fruit, une récompense. Je 
vais recevoir quelque chose. 

« Fecond» : « porter », « produire du fruit », « être ou rendre fécond », « croître » et « 
augmenter ». « Augmenter » : « abondance », « être en autorité », « élever », « 

continuer », « élargir », « exceller », « surpasser ». Très bien. 

Ces deux mots donc n’ont, dans mes livres, aucun rapport avec le concept original 
du Jardin d’Éden, même avant cela, avant qu’ils soient mis dans la chair. Ces 

deux mots signifient, d’après ce que je peux lire dans l’original, toutes les 
expressions contenues dans leurs racines : ils expriment le potentiel, ou ce qui se 

trouve à l’intérieur du mâle et de la femelle que Dieu Lui-même a fait paraître, de 
sorte que, à partir de ces plans spirituels intrinsèques — tout ce que j’ai lu — dans 
les gènes spirituels, ces plans qui s’y trouvent, puisse surgir dans leur plein 

potentiel sous Dieu. 
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Maintenant, arrêtez et réfléchissez. Je parle en termes spirituels, non physiques. 

Regardez nos vies, regardez le Nouveau Testament, étudiez les paroles de Paul, 
étudiez les paroles de William Branham, et vous pouvez voir que je vous dis 

exactement, à cent pour cent, ce que William Branham a enseigné dans La stature 
d’un homme parfait, dans la pleine stature. 

Là où vous croissez jusqu’à Christ, sous l’Autorité complète de la Tête, Christ ; et 

si vous pouvez me montrer une seule seconde que je suis à côté de ces mots, je 
descends de cette chaire et je n’y reviens plus jamais. Maintenant retournez aux 
sermons de William Branham. 

Et nous ne parlons pas de légalisme ; nous parlons d’apprendre à s’effacer. Nous 

aborderons tout cela en avançant. 

En d’autres termes, la plénitude de la prédestination. Dieu merci, nous avons le 
millénium devant nous pour une sanctification plus profonde encore. 
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Vous remarquerez que toutes les définitions sont positives, mais toutes peuvent 

facilement devenir négatives. Allons, qu’est-ce qu’un mensonge, sinon une vérité 
qui était là au départ, renversée ? Qu’est-ce que la mort ? La vie passée au négatif. 

Chaque chose là-dedans, vous le remarquerez, toutes les définitions sont positives, 

mais toutes peuvent facilement devenir négatives, bien qu’au moment de la 
bénédiction prononcée, aucune négativité n’était suggérée. Puis vient Genèse 2:16, 
lorsque Adam et Ève étaient deux esprits dans une seule chair. 

Et dans : 

Genèse 2:16-17  

(16) Et l’Éternel Dieu commanda à l’homme, disant : Tu peux manger librement de 
tout arbre du jardin ;  

(17) Mais de l’arbre de la connaissance du bien et du mal, tu n’en mangeras 
pas ;  car au jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. 

Adam a presque atteint mille ans, mais il est mort, quoi, environ neuf cent trente 

ans ? Et Ève probablement bien plus tôt. Mathusalem est arrivé à… quoi, neuf 
cent soixante ans, quelque chose comme ça ? Personne n’a atteint mille ans. 

Genèse 3:17 … au jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. 

En d’autres termes, les processus se sont mis en marche : il est réservé à l’homme 

de mourir une fois, après quoi vient le jugement. Donc immédiatement, nous 
voyons que la chair peut être dangereuse, bien que nécessaire. 

Et c’est ce que je voulais vous dire, ce que Frère Branham a dit : nous avons été 

placés ici dans la chair pour être éprouvés. Donc la chair est très, très dangereuse. 
Très dangereuse. Dieu merci, nous avons le Saint-Esprit pour nous aider à 
surmonter cela. 
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Maintenant, avec cela, je veux lire : 

Genèse 2:8-9  

(08) Et l’Éternel Dieu planta un jardin en Éden, du côté de l’orient ; et il y mit 

l’homme qu’il avait formé.  

(09) Et l’Éternel Dieu fit pousser du sol tout arbre agréable à la vue et bon à 
manger ; et l’arbre de vie au milieu du jardin, et l’arbre de la connaissance du bien 
et du mal. 
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Et avant cela, la Bible dit ici : 

Genèse 1:29  

(29) Et Dieu dit : Voici, je vous donne toute herbe portant semence… 

16 

En réalité, nous trouvons ici l’accomplissement, au chapitre 2, de ce qui avait été 
dit lorsqu’il était sous forme spirituelle, au verset 29, l’avertissant de ce qui 
l’attendait. 

Ainsi, avant que cet Adam ne soit jamais mis dans la chair, où il pouvait être 

tenté, il savait déjà beaucoup de choses — ce qui fait un parallèle avec 
Jésus-Christ, qui seul, étant sous forme théophanique… maintenant Adam n’était 

pas sous forme théophanique, mettons cela au clair. Il l’a quittée, n’ayant aucune 
connaissance. 

Mais Jésus, dans Sa forme théophanique, corps-Parole, corps-Esprit, comme 
l’appelait Frère Branham ; savait, Il était déjà pleinement conscient de chaque 

chose, et Il s’en souvenait lorsqu’Il est venu sur terre. 

Adam ici avait déjà été averti à l’avance, il savait déjà, dans le corps spirituel, ce 
qui l’attendait, ce qui était là. 

Puis, dans le corps, il reçut des informations complètes, car Dieu ne l’a pas laissé 

sans tout ce qui était absolument nécessaire pour cette vie. 

Regardez cela comme la même chose que nous avons aujourd’hui : nous avons 
l’avertissement complet de la Parole de Dieu juste ici devant nous, et nous avons 
nos corps, sachant que nous pouvons être tentés, mais tout est parfaitement 

exposé ici devant nous. 

Donc personne n’a d’excuse. C’est ce que la Bible nous enseigne. 

Genèse 1:29 (rappel) 

(29) Et Dieu dit : Voici, je vous donne toute herbe portant semence, qui est sur la 
face de la terre, et tout arbre dans lequel se trouve le fruit d’un arbre portant 
semence ; afin que vous l’ayez. 

Je veux insister particulièrement sur le verset 29 où la Bible dit, non seulement 

concernant l’herbe, mais : « tout arbre dans lequel se trouve le fruit d’un arbre 
portant semence ». 

L’accent ici est mis sur un principe, et c’est là que je veux vous amener. À partir de 

maintenant, vous devez suivre attentivement la direction où je veux vous conduire. 
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Comme principe : vous avez reçu tout arbre dans lequel se trouve le fruit d’un 
arbre portant semence. 

17 

Voici pourquoi j’avais besoin d’un tableau, pour recopier, car je vois cela mieux 
que dans la Bible ici. 

Bon, la Bible dit ici : « Vous avez… » — J’aurais dû demander à quelqu’un qui écrit 

bien et vite de s’en charger, mais ce n’est pas grave. Je peux le lire; si vous n’y 
arrivez pas, je vous le lirai — « vous avez reçu tout arbre dans lequel se trouve le 
fruit d’un arbre portant semence ». 

Si j’écris cela, c’est parce que je veux que vous compreniez exactement où je veux 
en venir. Vous avez reçu tout arbre… voyez-vous, vous avez reçu tout arbre. 

C’est le sujet, c’est l’objet, le cas accusatif. Or, lequel, dans lequel se trouve le fruit 
d’un arbre. Vous voyez ? 

Soulignez cela deux fois. Lequel est le fruit de l’arbre. Vous voyez, j’essaie de 

mettre l’accent ici, car nous allons dans une certaine direction. Portant semence. 

18 

Vous regardez donc un arbre qui porte du fruit. Il le porte sur la branche. Cet 
arbre a en lui la vie, ce que nous examinons, pour reproduire davantage de vie. 
Elle monte, passe par la branche, sort dans le fruit, et porte la semence. 

Et c’est là que vous obtenez la loi du semer et du récolter. Donc vous avez une 

semence. C’est ce que nous examinons ici, alors prenons mes notes et suivons. 

D’abord : vous avez reçu tout arbre. Une définition : dans lequel se trouve le fruit 
d’un arbre portant semence. Voyez ? La manière dont vous lisez et assemblez les 

choses rend cela très différent, d’une simple lecture superficielle. Car vous devez 
entrer dans un principe. 

Et c’est là que, parfois, je ne suis pas d’accord avec la manière dont les sermons de 
Frère Branham sont édités. Parce que c’est une question de ponctuation. Une 

question de ce que vous voyez. 

Écoutez maintenant. 

19 

Numéro un: voici un pommier.  

Numéro deux : il porte un fruit, à savoir une pomme. 



12 

 

Numéro trois : cette pomme contient au moins une semence. 

Numéro quatre : la semence contenue dans cette pomme perpétue sa capacité à 
se reproduire. 

Vous voyez ? D’accord. « Porter » : produire des fruits, être, faire naître, rendre 

fécond, grandir, se multiplier. Vous comprenez maintenant ? C’est donc ce que 
vous observez. D’accord. 

L’enveloppe de la semence, qu’on appelle l’arille, a-r-i-l, souvent, l’enveloppe de la 
semence, maintenant on parle de l’ensemble, de cette vie qui se trouve à 

l’intérieur, parce que vous savez bien qu’on ne s’amuse pas avec un cadavre, et 
que vous ne serviriez à rien en tant que cadavre. 

Nous ne parlons pas ici de n’importe quoi, nous parlons de la vérité même de la 

croissance, de la vie, de la production, où nous en sommes. 

L'enveloppe de la semence, la pulpe, les enzymes, les minéraux, les vitamines, tout 
ce que l'on appelle « synergique », c'est-à-dire tout ce qui agit de concert, de 
manière complémentaire, et qui est indispensable — la pulpe, ou quel que soit le 

nom que l'on veuille lui donner —, constitue donc cette vie invisible qui ne cesse de 
se manifester à travers un processus établi par Dieu, que l'on appelle simplement « 

semer, entretenir et récolter ». 

Comme l’a dit Frère Branham : « Si vous prenez une semence correctement germée 
et que vous la mettez dans une terre correctement fertilisée, il ne lui faut que le 
soleil et la pluie. » 

C’est une affirmation très simple, et elle est tout à fait vraie, mais en réalité, c’est 

beaucoup plus compliqué, et pourtant c’est encore plus simple que ce que frère 
Branham en a dit. 

20 

La réalisation de ce que vous souhaitez à partir du plan, qui est spirituel et réside 

dans les gènes, nécessite désormais un élément sur lequel agir afin de faire 
émerger ce qui est contenu dans ce plan. 

Cela devient un vrai logos ! Arrêtons-nous là. Cela devient un vrai logos. 

C’est pourquoi vous ne devez jamais confondre les déclarations de Frère Branham 

disant que Jésus est le Logos, puis disant qu’Il ne l’est pas ! Vous suivez ? 

Les gènes, la spiritualité, la chose spirituelle, contenant les gènes spirituels, ce qui 
est invisible mais vivant, possède un modèle complet. 

Maintenant, si cela ne fait pas sortir ce qui est dans le modèle complet, alors ce 
n’est pas un logos ! Je vous ai perdus ? Vous ne devriez pas l’être. 
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C’est pourquoi Frère Branham pouvait dire dans Jean 1:1 : « Au commencement 
était la Parole, la Parole était avec Dieu et la Parole était Dieu, et cette Parole est 

Logos ; si vous faites de cela Jésus, vous avez trois dieux », et pourtant dire 
ensuite : « quand cette Lumière est sortie, c’est le Logos ». 

Vous me suivez ? Je n’ai jamais prêché cela aussi clairement de ma vie. Et je ne 
l’avais jamais saisi jusqu’à ce moment. Pour être honnête avec vous, alors ne vous 

sentez pas mal. Je suis censé être capable d’écouter, de faire quelques choses, 
mais je ne le peux vraiment pas. 

21 

Très bien, numéro six : toute manifestation de la vie, qui est en elle-même 

invisible, a besoin d’un matériau pour l’identifier. 

La manifestation par un matériau identifiable, une forme, une couleur, un goût, 
etc., nous donne un moyen de catégoriser toutes les formes de vie et de savoir ce 
qui sort. Si nous ne pouvons pas identifier une semence, nous la plantons 

simplement. Voyez ? 

Et si vous ne pouvez pas identifier une semence, vous la plantez simplement. 
Voyez ? 

Que se passerait-il si vous ne pouviez pas distinguer le Nyjer du chardon ? Le 

Nyjer vient d’Inde, et nous l’appelons « graine de chardon » et nous le donnons à 
nos petits amis, les canaris, n’est-ce pas ? Les canaris sauvages, les pinsons. Ce 

n’est pas une graine de chardon. C’est du Nyjer. 

Et pourtant, je suppose que c’est une sorte de graine de chardon, mais vous savez, 
vous l’identifiez. Maintenant, je vais essayer de tout rassembler, suivez-moi et 

écoutez comme si vous entendiez quelque chose qui est disponible et correct. 
Voyez, je sais où je vais. 

22 

Nous allons à Deutéronome 7. Souvenez-vous : le sujet est : Ève aurait dû 
produire Christ. 

Deutéronome 7:12-13  

(12) Et il arrivera, si vous écoutez ces ordonnances, si vous les gardez et les mettez 

en pratique — remarquez : vous devez d’abord les recevoir pour les pratiquer, vous 
devez les garder dans votre cœur, dans votre esprit — que l’Éternel votre Dieu 

gardera envers vous l’alliance et la miséricorde qu’Il a jurées à vos pères.  

(13) Et il t’aimera, et te bénira, et te multipliera, il bénira aussi le fruit de utérus et 
le fruit de ta terre, ton grain, et ton vin et ton huile, la progéniture de tes vaches et 
des troupeaux de tes brebis, sur la terre qu’il a juré à tes pères de te donner ;  
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Très bien, nous regardons cela, nous regardons le fruit, et nous trouvons ici un 
fruit qui est dans l’utérus. 

Gardez en mémoire ce que j’ai lu à propos de l’arbre, car nous parlons de 

production, et nous allons ramener cela à l’humanité, là où nous voulons aller. 

Ici, nous voyons que les enfants sont appelés fruit produit par l’utérus. 
Maintenant, lorsque nous parlons de fruit et de ces choses, l’utérus est la terre ou 
le nourricier de ce qui est dans l’utérus. 

Ainsi, l’utérus et la terre peuvent être appelés la même chose : ils nourrissent ce 

qui s’y trouve. Mais c’est tout. C’est ce qu’ils sont. Et ce qui est dans l’utérus est 
un ovule et un spermatozoïde. 

Au temps de la récolte, un enfant naît, et selon un modèle génétique, vous pouvez 

dire exactement qui est le père, et si le bébé est un enfant trouvé, même la mère 
peut être identifiée. Très bien ? 

23 

Allons au Nouveau Testament. Souvenez-vous : notre sujet c’est Ève et la 
semence. 

Luc 1:30-31  

(30) Et l’ange lui dit : Ne craignez point, Marie ; car tu as trouvé grâce auprès de 

Dieu.  

(31) Et voici, tu concevras dans votre ventre, et tu produiras du fruit… 

Vous dites : « Vous l’avez lu de travers. » Non, je ne l’ai pas lu de travers, je l’ai 
simplement lu fruit. Très bien, quel fruit ? Un fils. 

Luc 1:31 … et tu appelleras son nom Jésus.  

(32) Il sera grand, et sera appelé Fils du Très-Haut ; et le Seigneur Dieu lui 

donnera le trône de David, son père. 

Puis allons au verset 39 : 

Luc 1:39-42  

(39) Et Marie, en ces jours-là, se leva et s’en alla en hâte vers les montagnes, dans 
une ville de Juda ;  

(40) Elle entra dans la maison de Zacharie et salua Élisabeth.  
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(41) Et il arriva, quand Élisabeth entendit la salutation de Marie, que l’enfant 
tressaillit dans son ventre ; et Élisabeth fut remplie du Saint-Esprit.  

(42) Et elle s’écria d’une voix forte : Tu es bénie entre les femmes, et béni est le 

fruit de ton ventre. [Elle ne savait même pas que la femme était enceinte.] 

Frère Branham a dit : lorsque Marie est arrivée, le Saint-Esprit a donné la vie à 
Jean-Baptiste, qui était mort dans le ventre de sa mère. 

Et c’était la vie du Saint-Esprit, et vous pouvez le voir, car il a eu le Saint-Esprit 
depuis le ventre de sa mère. Une double portion, pour ainsi dire. L’enfant a 

tressailli dans le ventre. 

Nous regardons donc l’arbre, la semence, le fruit, tout le processus dans la nature 
— et souvenez-vous : tout ce que Dieu fait, vous pouvez en voir une réplique dans 

la nature. 

Et vous verrez que le langage de Frère Branham est parfaitement aligné avec 
l’Écriture. J’essaie de vous présenter cela du mieux possible. 

24 

Très bien. Maintenant, avec cela, voyons Genèse 38:6-9, pour rassembler ces 
choses. 

Genèse 38:6-9  

(06) Et Juda prit pour Er, son premier-né, une femme, nommée Tamar.  

(07) Et Er, premier-né de Juda, fut méchant aux yeux de l’Éternel ; et l’Éternel le 

fit mourir.  

(08) Et Juda dit à Onan : Va vers la femme de ton frère, épouse-la, et suscite une 
semence à ton frère. [Comment susciter une semence sans fruit ? Car la semence 

est dans le fruit. Vous voyez maintenant que les termes deviennent synonymes.]  

(09) Et Onan savait que la semence ne serait pas à lui… 

Lorsque vous parlez du sperme masculin, de l’éjaculat, si ce n’était pas le sien, à 
qui était-ce ? Ce n’était certainement pas une vision ou un esprit entrant dans la 
pièce : c’est une relation sexuelle réelle pour la procréation. 

Vous avez donc une semence dans l’enfant identifiée. L’enfant ne serait pas à lui — 

je vous ai déjà expliqué comment cela fonctionne. C’est simple comme bonjour. 

Parce que vous venez d’une certaine lignée, peu importe qui vous êtes exactement, 
il y a des trillions de spermatozoïdes au fil du temps, chacun identifié par Dieu. 

Vous venant du même père, votre frère aurait les mêmes. 
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Ainsi, dans votre éjaculat, et dans le sien, il pourrait y avoir des spermatozoïdes 
identiques provenant de la même source. Et vous pouvez comprendre cela 

facilement, car chaque homme porte sans doute deux semences, ou pourrait en 
porter deux : une d’Adam, une du serpent. 

Vous pouvez donc voir ici, dans le programme de Dieu — car il s’agissait d’une 
race sélectionnée — qu’Onan pouvait parfaitement susciter une descendance pour 

son frère. Cela semble étrange, n’est-ce pas ? C’est simple comme bonjour. 

25 

En rassemblant tout cela, nous nous souvenons que Frère Branham a appelé la 

femme un arbre fruitier. Et aussi un jardin, selon le Cantique des Cantiques. Et 
Paul nous appelle l’agronomie, ou l’agriculture de Dieu ; cela s’applique à nous 

tous. 

Elle est la seule qui porte le fruit de la race adamique et de la race du serpent, 
selon la vie qui est dans le sperme du donneur masculin. 

Ève était — et est — la mère de tous les vivants. Voyez ? Ou la porteuse de fruit de 
deux mammifères. C’est très simple. 

Ce que nous appelons sperme, visible et invisible — car il y a le visible, mais aussi 
l’invisible — est en réalité un logos. Et lorsque l’enfant naît, c’est un logos complet. 
Le travail est accompli dans ce domaine. 

Ainsi, ce que nous appelons sperme est visible et invisible, et ce qui est visible ne 

contient pas toujours l’invisible, ou la vie ; et si ce n’est pas le cas, l’homme est 
appelé stérile. 

Vous en avez un exemple : il aurait dû y avoir quelque chose, mais c’est mort. 

Donc cela ne peut pas se reproduire. Voyez ? 

C’est pourquoi, sous les troisième et quatrième générations de péchés sexuels, si 
vous attrapez la syphilis, l’enfant peut naître aveugle, déformé, etc., et dès la 
première génération, il peut n’y avoir aucune reproduction possible. 

Le corps peut avoir certaines fonctions, mais celui-là serait un idiot, incapable de 

reproduction. 

26 

Je voulais simplement attirer votre attention là-dessus. L’ovule aussi, qui est 
visible, peut ne pas recevoir le sperme, et elle est appelée stérile. 

Car, bien que la femme ne porte pas la vie essentielle pour la reproduction, et 
qu’elle ait la pulpe, si cette pulpe n’avait pas le sang et ce qui est nécessaire pour 

amener la vie, ce serait inutile. 
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Ainsi, lorsque les gens utilisent le terme concernant uniquement le mâle, 
vous devez être un peu déconnecté de la réalité pour penser que la femme ne 

contribue rien — sinon, comment se fait-il qu’elle ait les yeux bleus, le mari les 
yeux bruns, et que leurs enfants aient l’un les yeux bruns, l’autre bleus, et l’autre 
noisette ? La femme contribue. Nous aborderons cela plus parfaitement. 

Mais mettez ensemble un sperme et un ovule corrects et sains dans un bon 

utérus, et la femme porte une semence, qui est un fruit, et dans ce fruit se trouve 
davantage de semence pour venir, mâle et femelle, comme nous le voyons dans 1 
Corinthiens 11:8-12. 

Maintenant, voici ce que je veux atteindre ici. Et cela répondra à votre question 
plus tard. Vous êtes avec moi ou vous vous ennuyez ? Je ne vous perds pas, 
n’est-ce pas ? J’espère que non. 

27 

Très bien, versets 8-12 : 

1 Corinthiens 11:8  

(08) Car l’homme n’est pas de la femme ; mais la femme est de l’homme. 

Cela règle la question. Genèse. La femme est de l’homme, l’homme n’est pas de la 

femme. Point. Principe original, création, et ce que nous voyons ici. 

1 Corinthiens 11:9  

(09) Et l’homme n’a pas été créé pour la femme, mais la femme pour l’homme. 

Maintenant, est-ce que cela va devenir une grande thèse sur le mâle chauviniste, 
chef de la maison, la femme étant la poussière sous ses pieds, bla bla bla ? Non, 

non, non, non. Il ne parle pas de cela du tout. 

Il parle simplement des lois de la procréation, de la vie, et des choses dont nous 
parlons maintenant. 

1 Corinthiens 11:10-11  

(10) C’est pourquoi la femme doit avoir sur la tête un signe d’autorité, à cause des 
anges.  

(11) Toutefois, ni la femme sans l’homme, ni l’homme sans la femme, dans le 

Seigneur. 

C’est ainsi que Dieu a fait cela. 
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Ainsi, bien que la femme ait été faite pour l’homme, pourquoi l’a-t-elle été ? Pour 
reproduire l’homme. Pour produire un autre Adam. Voyez ? Car c’était le précepte 

et le plan donnés par Dieu. 

Et Frère Branham a déclaré catégoriquement que l’esprit, mâle et femelle, était là 
pour la procréation. Mais souvenez-vous : ce n’était pas simplement pour 
multiplier. 

C’était pour produire des enfants pour Dieu, qui manifesteraient littéralement 

l’image de Dieu, les attributs de Dieu, la gloire de Dieu, la grandeur de Dieu et de 
Sa famille. Il voulait quelque chose de Sa lignée, car nous sommes Sa lignée. 

Malheureusement, nous avons un mauvais lot avec notre chair, mais nous 

sommes placés ici pour être tentés, et maintenant, avec le Saint-Esprit, c’est 
comme si nous avions tout sous contrôle — ou devrions l’avoir — pour marcher 
correctement. 
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1 Corinthiens 11:11-12  

(11) Toutefois, ni l’homme sans la femme, ni la femme sans l’homme, dans le 

Seigneur.  

(12) Car comme la femme est de l’homme, de même l’homme est par la femme ; 
mais tout vient de Dieu. 

Vous voyez donc que vous ne pouvez pas échapper aux processus de reproduction. 
La femme a une part spécifique : elle porte le fruit, elle porte la semence nécessaire 

pour continuer la vie sur la terre, et accomplir le dessein que Dieu voulait. Très 
bien. 

29 

Voyons maintenant Romains 9. Je ne suis pas certain d’avoir l’ordre parfait, mais 
je vais l’utiliser quand même. 

Romains 9:7  

(07) Ce n’est pas parce qu’ils sont la semence d’Abraham qu’ils sont tous enfants ; 

mais : En Isaac sera appelée ta semence. 

Voici ce que nous voyons : le bébé et la semence deviennent synonymes. Les 
enfants et la semence deviennent synonymes. 

Car la vie du mâle, avec la vie que la femelle a reçue du mâle, se réunissant, fait 

sortir l’invisible dans une manifestation, qui est un logos parfait, une 
manifestation de cette vie invisible que Dieu voulait. Et Il la fait sortir. 
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Encore : 

Romains 9:7 En Isaac sera appelée ta semence. 

30 

Nous distinguons maintenant la semence de Dieu et ce qui n’est pas la semence de 
Dieu. Vous revenez exactement à ce que Frère Branham a enseigné, lorsque je ne 
comprenais pas encore la semence du serpent. 

Un jour, au bord de la rivière. Il pêchait ; pas moi, je ne suis pas pêcheur. Il m’a 

dit : « Lee, que pense-tu de la semence du serpent ? » 

J’ai dit : « Eh bien, qu’en est-il ? » Il a parlé de la séduction d’Ève par le serpent. Et 
j’avais peut-être entendu cela vaguement quelque part, sans être impressionné. 

J’ai dit : « Cela ne m’importe pas. Désobéissance : cela pourrait être, manger une 

pomme, jeter un caillou dans la rivière quand il ne faut pas, ou n’importe quoi, 
tant que c’est un acte de désobéissance. » 

Il a dit : « Non, mais il doit y avoir une semence. » 

Je ne l’ai pas compris. Pas avant plus tard, lorsque j’ai réalisé qu’il était le 
prophète infaillible. Alors j’ai su que la semence du serpent devait être correcte. 

Et lorsque j’ai accepté la semence du serpent, j’ai pu voir exactement comment la 
prédestination fonctionnerait, et pourquoi elle devait être ! Et pourquoi il n’y aurait 
pas d’enfer éternel, mais une annihilation — bien que je croyais déjà à 

l’annihilation. Tout a commencé à s’assembler. 

31 

Et maintenant, la Bible vous dit ici : Isaac était la vie manifestée que Dieu voulait ; 

Ismaël était aussi une vie manifestée. Et les deux femmes ont porté un fruit du 
ventre. Et les deux femmes ont porté une semence. 

Et dans cette semence, elles ont reproduit des hommes qui pouvaient se 

reproduire avec des femmes. Vous ne pouvez pas disqualifier la femme. 

Supprimez la femme, vous supprimez l’homme. Supprimez l’homme, vous pourriez 
aussi bien tuer la femme : elle ne portera rien. 

Maintenant, où entre l’homosexualité ? Voyez, tout cela pue. Deux lesbiennes 

ensemble. L’une va chercher un donneur de sperme masculin, elle peut avoir un 
enfant. 

Vous savez ce qu’on aurait fait autrefois ? On l’aurait brûlée vive. Sans même se 
soucier d’un bûcher. 
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Écoutez, je ne suis ni rancunier ni méchant, je vous dis simplement ce qui se 
passe. C'est tellement inacceptable que c'en est pitoyable. Et vous en subissez les 

conséquences de ce qu'Ève a fait dans ce jardin. 

Ça s'est propagé… oh Dieu, ça s'est propagé à toutes les choses immondes sous le 
ciel ; vous et moi, on a un problème avec tout ça. Vous voyez ? 

32 

Maintenant, avec cela, allons à : 

Galates 4:22  

(22) Car il est écrit qu’Abraham eut deux fils, l’un de la servante, l’autre de la 
femme libre. 

Vous avez donc des fils, et c’est ce dont nous parlons. Nous regardons la vie 

produite par ce qui porte cette vie, mais la femme est nécessaire pour la 
reproduction, la réplication. 

Vous me suivez ? Très bien. 

33 

À la lumière du fait que Jésus, né de la vierge Marie, a écrasé la tête de Satan, 
cette semence de : 

Genèse 3:15  

(15) Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta semence et sa semence ; 

Le fruit de son ventre ; l’enfant mâle ; le propagateur, le continuateur. 

Continuateur ? C’est un bon mot, je viens de l’inventer. Ha ha. Ce serait bien s’il 
existait, peut-être qu’il existe. Celui qui continue. Voyez ? 

Il était Jésus-Christ, le Fils du Dieu vivant, et pourtant Dieu dit : « la semence de 

la femme ». Donc elle avait tout ce qu’il fallait avant la chute, pour produire Jésus. 
Elle l’a détruit, elle a tout interrompu. 

C’est aussi simple que cela : cela aurait été une naissance virginale, ou une 
naissance par la Parole parlée. 

Voyons la simplicité : et reprenons cela. Voici, 

Genèse 3:15 Je mettrai inimitié entre toi [le serpent] et la femme [Ève], entre ta 
semence [serpent] et sa semence ; 
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Pourtant, Frère Branham a dit — et les autres disent tous catégoriquement — que 
la femme n’a pas de semence. Oui, elle en a une si elle la reçoit de quelqu’un ! 

Elle l’a reçue du serpent, puis elle l’a reçue d’Adam ; elle n’aurait pas dû le faire ! 

Et quand il est écrit sa semence, elle devait l’avoir ! 

Sinon Dieu n’aurait pas pu dire : « Tu as une semence. » 

Vous suivez ? Qui a meurtri la tête du diable ? Jésus. 

34 

J’ai pris une heure entière pour expliquer une chose très simple, que j’aurais pu 
dire ainsi : « Écoutez, regardons simplement la Bible et oublions le semer et le 
moissonner. Oublions Alpha et Oméga. Allons ici et lisons la vérité pure. » 

Alors Ève aurait dû l’avoir. N’est-ce pas ? Parce qu’elle était la mère de tous les 

vivants, et lorsque Marie est née, la Vierge Marie, hein ? Elle devait descendre 
d’Ève et d’Adam. Elle n’était pas un crocodile serpent. 

Et Jésus est sorti de son ventre comme un fruit, comme une semence, et comme le 

dit Frère Branham : « La semence a éclaté et a fait naître Sa vie sur vous et sur 
moi, pour nous ramener à Dieu, pour nous sceller et nous faire naître dans la 
résurrection, car Jésus-Christ était les prémices. » 

Il était les prémices de Dieu, Il était là avant nous, nous étions en Lui, nous 

sommes descendus par la lignée adamique, Il est le premier-né d’entre les morts, 
les prémices avec qui nous reviendrons, et Il sera le premier là-bas, et nous serons 

tout autour de Lui. 

35 

Vous pouvez donc voir, lorsque Frère Branham l’a dit — et je n’ai jamais lu 

quelqu’un d’autre dire ce que Frère Branham a dit — mais ici, c’est simple comme 
bonjour: il a dit qu’elle l’avait. Et elle a tout gâché ! 

Elle n’a jamais dit : « Qu’il me soit fait selon Ta Parole », mais une petite femme 
nommée Marie, là-bas en Israël, a dit : « Qu’il me soit fait selon Ta Parole », et à ce 

moment-là, le spermatozoïde et l’ovule créés étaient dans son ventre, et elle a porté 
cette semence qui est Christ. N’est-ce pas ? 

Eh bien, si vous aimez les longues explications, vous êtes servis. 

Nous avions une question ici. La question est : Frère Branham a dit — les gens 

ont demandé : comment la semence du serpent est-elle passée à travers le 
déluge ? Il a répondu : « Par l’arche. Elle est passée par les femmes. » 
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La question maintenant : Est-ce exact ? Eh bien, bien sûr que c’est exact. Je vous 

pose une question maintenant. La personne qui pose cette question — c’est en 
réalité une question ridicule — car la vraie question serait : pourquoi ne 

demande-t-elle pas aussi comment la semence juste est passée ? 

Aucune semence n’est passée autrement que par l’arche. Et si Noé était le 
dernier homme génétiquement parfait, ses épouses ne l’étaient pas. Et par 
sa… sa femme — excusez-moi — trois enfants naquirent. Trois mâles. Et ils 

n’étaient plus génétiquement parfaits. 

Écoutez simplement : vous avez affaire à deux forces spirituelles, deux vies. L’une 
vient du diable, l’autre de Dieu. Et celle du diable vient d’un animal appelé la bête 

: le serpent. Et il a mis Ève enceinte. 

À partir de Caïn, vous avez la capacité d’imprégner n’importe quel ovule 
descendant. Ainsi, il pouvait prendre les filles d’Ève et les féconder, et quelle vie se 
trouvait là-dedans ? La vie qui s’y trouvait venait du mâle, qui venait du serpent. 

Ainsi, tout le système est bouleversé. C’est précisément pour cela que vous avez la 

prédestination. C’est ainsi que vous obtenez une semence du serpent, et Dieu les 
condamnera et les détruira. C’est pour cela qu’aujourd’hui il y a des bêtes brutes 

naturelles ! 
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Regardez ce garçon dans le Kentucky, Maduka, qui a tué ces enfants. Et celui du 

Tennessee — c’était au Tennessee ? — il les a tués là-bas. 

Qu’est-ce qui se passe à Dayton ? Dayton a l’un des plus grands taux de meurtres 
au monde ! 

« Oh », disent-ils, « la raison pour laquelle nous l’avons, c’est que nous sommes les 

seuls à signaler tous les homicides, personne d’autre ne le fait. » 

Allez Dayton, épargnez-moi. Je peux remonter dans l’histoire jusqu’au moment où 
ils ont commencé à être ce qu’ils sont, et vous expliquer pourquoi ils le sont 
aujourd’hui. 

Écoutez, je suis Canadien de naissance. Alléluia, j’ai changé ma… pas ma 
religion… oh, je suppose que oui, en descendant ici. J’ai bien changé de 
citoyenneté. Mais je sais un peu ce qui se passe. 
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C’est ainsi que cela s’est passé. Maintenant, laissez-moi vous montrer. C’est juste 

ici, dans 1 Corinthiens, que j’ai lu. Et c’est le chapitre 11, que j’ai aussi lu. 

Et la Bible vous le dit : 

1 Corinthiens 11:8,11  

(08) Car l’homme n’est pas de la femme ; mais la femme de l’homme.  

(11) Néanmoins, l’homme n’est pas sans la femme, ni la femme sans l’homme. 

Maintenant, je dis : qu’en est-il de vos homosexuels maintenant ? Ils ne 
s’intéressent plus au Dieu Tout-Puissant, ni à rien. Maintenant, s’ils ne sont pas 

des bêtes brutes naturelles, cela me laisse me demander : qu’est-ce qu’une bête 
brute naturelle ? 

Eh bien, je ne pense même pas qu’ils soient des bêtes brutes naturelles ; je les 

trouve tellement horriblement surnaturels que je ne donnerais même pas à une 
bête autant de dégradation. Je suis d’accord avec Frère Branham. 
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1 Corinthiens 11:12  

(12) Car comme la femme est de l’homme, de même l’homme est par la femme ; 
mais toutes choses viennent de Dieu. 

La belle partie ici est : toutes choses viennent de Dieu. Ainsi, tout ce qui sort — 

Dieu est au-dessus, et par-dessus tout comme Dieu — mais vous aurez la semence 
du serpent, et vous aurez la vraie semence, et tout cela passe par le mâle et la 

femelle. 

Et il y avait des mâles et des femelles dans l’arche, et c’est tout. Et c’est ainsi 
aujourd’hui. 

Et vous ne savez pas si les enfants que vous avez — jusqu’au long terme, ou au 
jugement — sont de vrais fils de Dieu, de vraies filles de Dieu, ce qui signifie 

réellement des enfants, car il n’y a ni homme ni femme en Christ. Et s’il n’y a ni 
homme ni femme dans le corps de Christ, il n’y en a pas là-haut non plus. 

Et la procréation est partout ; cela règle la question. Vous ne pouvez pas le dire, et 

moi non plus. Vous voyez ? 

Comme si vous vous promeniez en pensant que l’amour est la solution — et Frère 
Branham a dit : « Eh bien, la Science chrétienne montre cent fois plus d’amour que 
ceux qu’on appelle l’Épouse et tout cela. » 
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Comme je l’ai dit à propos de David. Un vrai roi prophète. Précurseur de 
Jésus-Christ. Le trône de David. Imaginez cela ! Jésus, le trône de David. Ouf. Le 

trône a été purifié. Le royaume a été fondé par Dieu. 
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Voilà, cela répond à votre question sur ce domaine précis, très bien. 

Je vais conclure, car je me suis donné le privilège de terminer plus tôt ce soir, et 

j’espère revenir demain, nous verrons. Je remercie Dieu de m’avoir aidé à ne pas 
trop souffrir de la gorge, et j’espère que vous n’êtes pas malheureux… 

En d’autres termes, clouer tout ce qui concerne les questions pour vous montrer 

chaque chose des Écritures qui suit la continuité, et tout ce que Frère Branham a 
dit était AINSI DIT LE SEIGNEUR. Et nous disons tout ce que le prophète a dit — 
même en exagérant un peu — tant que nous restons exactement dans ce qu’il a 

dit, et que nous revenons exactement à ce qu’il a dit, le principe, nous n’avons pas 
à craindre de quitter la Parole une seule minute. 

Très bien, inclinons la tête un instant avant le service de communion et de lavage 
des pieds. 

Père céleste, nous voulons Te remercier pour l’opportunité que Tu nous as donnée 
de nous rassembler, Seigneur, pour discuter de Ta Parole, et nous prions qu’Elle 
soit bénie, sur la base du fait que nous avons essayé de faire ressortir exactement 

ce qui est dans Ta Parole, de voir la vérité de la Parole telle que Frère Branham l’a 
exprimée, sachant — et nous le savons depuis de nombreuses années — que peu 
importe le sujet que nous étudions, nous pouvons le trouver à de nombreux 

endroits dans la Parole, sous presque de nombreuses rubriques, mais tout cela est 
là, dans sa manière merveilleuse, en faisant ressortir de nombreuses facettes. 

Et nous Te remercions, Seigneur, de ce que nous réalisons enfin la vérité et la 

simplicité de Ta Parole, lorsque Tu as dit : « Sa semence », absolument — la 
femme, cet arbre fruitier, qui a porté le Fils de Dieu, a parlé la réalité, et l’a rejetée. 

Quatre mille ans plus tard, et maintenant nous regardons en arrière, et nous Te 
louons pour cela, que nous ayons cette révélation comme jamais auparavant, 

même deux mille ans après. 

Alors, nous Te remercions simplement pour Ta bonté, Ton amour et Ta 
miséricorde, et nous prions que Ton Nom soit glorifié en toutes choses, surtout par 

une marche que nous apprécierions pour Ton honneur et Ta gloire, Seigneur, et 
non pour une quelconque satisfaction personnelle, comme si nous disions : « 
Regardez ce que nous avons fait » ou « Regardez comment nous nous sommes 

comportés », ou quoi que ce soit de ce genre, mais pour la gloire de Dieu. 
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Mettre de côté ces choses que nous ne devrions pas avoir, acquérir pour Toi, 
Seigneur, ce qui est déjà là, et les mettre en pratique dans notre vie, afin que les 

hommes connaissent notre tempérance, notre modération, et ce qui vient de Dieu. 

Alors, Père, nous prions simplement pour le reste du service : que Tu bénisses la 
communion et le lavage des pieds, et que nous ne soyons pas comme ceux de 
Corinthe, même à l’époque de Paul, qui, lorsqu’ils se réunissaient, repartaient 

pires qu’en arrivant ; mais que nous repartions, Seigneur, meilleurs d’avoir été 
ensemble. 

Et nous croyons que c’est ce que fait Ta Parole, car Elle est une lumière sur le 

chemin, elle éclaire tout ce que nous marchons, Seigneur, où nous savons que 
chaque endroit où nous foulons nos pieds, nous pouvons être victorieux. 

Nous nous recommandons à Toi ce soir, au nom de Jésus-Christ, nous prions. 
Amen. 

[Frère Vayle poursuit le service de communion.] 
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